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poorrifl. C'aet encore fair« œuvr« de pré- 
voyance et de sagesse pratique quo de 
tenter une régénération possible, quiUe 
& enregistrer linéique« échecs ou quel- 
ques désillusions. 

Quoi qu'on en diee. Je CTSDHS — d'ac- 
cord en cela avec beaucoup d'éducateurs 
et de iiiagiötrals — à rinfluence muruli- 
satrico dit i-égiiiienl. Et j« ne vois pas 
pourquoi on «n raluserait le bienlail aux 
cffifanlg du p««f>M, »lors que de tempe 
imménierial. quaiid un (ils de [amille 
avait accumulé les soltlses ou les indéli- 
catesses, ceux-lä tnâtues qui nous cher- 
chent aujourd'hui une mauvaise querel- 
le a propos d'une loi peut-être trop libé- 
rale, niiiis humaine, et généreuse er 
principe, n'hésitaient pas à l'envoyer 
s'engager dans un régiment pour se re- 
fairaune virginité. 

T. STEEO, 
Depuis de la Seine. 

■ lA parualité réactionnaire est en passe 
a'enibrouiller une question qui pouvait. 
sui devait rester en dehors des potémi- 
aues de parti. Je veux parler do 1 uiüu- 

uclion dans nos corps de troup» conti- 
nentale de oerUiDB condamnés de droit 
commun. .. 

La question mérite cependant d être 
envisagée avec scrupule et gravité. 

Ce n'eet évidemment pas pour le plai- 
sir de démoreJiser larméo que les légie- 
hiteurs de 1906 ont pns la mesure de 
clémence qu'on lour reproche auiour- 
4'liui avec tant dacrinionie. Le principe 
dont ils se sont inspirés demeiire pailai- 
lement juste et défie toute discussion 
Ihéorique. ITmppéa du danger certain 
«u'il y avail à oréer,lut-cc en Afrique, de 
ïériUibles foyers d'infection morale, sou- 
eieux de ne pas rejeler dans la vie civile, 
»près leur temps do service, des indivi- 
4us totalement gangrenés par dos oon- 
lacts infames, ils avaient coniplé que. 
dans un milieu honnête, discipliné corn- 
Su celui de nos régimenU de France 
ces itpes dévoyées s aesainiiaienl, au 
lieu de se pervertir. 

Celle conliiuice dan» l'ellct rédempteur 
au aervice nitlitaire n'était-ello q» inu- 
aion ) Il se peul. Pour répondre il la 
«u««lioo, je ne dispose point de la docu_ 
menlalion nécessaire. Il laudrait. poi r 
n, point se Iromper, faire une enquéle 
«ipHs des chefs de noire armée, »Jvoir 
mclemenl combien de véntablM rep"» 
a« juBlice ont été incorporés. oolM";™ 
»entre eux onl persévéré dans la niau 
nise voie, eoBibien, au contraire, M 
«ont amendés, combien une lo» rcnU*s 
dans la vie civile, y ont tenu une con- 
duite honoi-able, „„.üA 

Il esl bien cerUin que. sur la q"»" ''*■ 
lieaucoup n'onl pas renoncé »Jo^rs m^ 
linels déplorables, et que la pe<i.i«w;'™ 
ïelm« mauvaise, haMjides a, dansW 
promiscuité de la caserne, dû ceueer 
^que nrtindice aux «'"»'.»J*''";'^ 
ïntouiaienl, ou mSrnc au dehors   i^a 
rpulalion civile de la garj's"", 

savoir si les "»««''s,'"''*""'.„,„_,. 
l'on eile n'onl pas eu le plus souvent 
î^r héSlre cÄiines régions partiçij- 
fiére«, les porte nolammenl, oi Ion 
«cul Considérer, si l'on en lUge («r les 
JalaaU'ophes qui onl »«»',"'«'",''„"»"»A" ïnrM dos officiers, que le milieu exte- 
S?(i?l«^oine eiicàe plus '" n;"'^' 
rU que MUX-ci ne se contaminent eux- 

"'Ävable attentai de Brunoy «t^e- 
«11 aoDorter aux ennemis de I « huma- 
ïtorK. un argument qu'ils lugen 
^cie^i Je cherc'îie vainomenl en quo 
le cas des deux sacripals Qu sen sont 
ÎLdus coupables peut to aider en la 
ÎÏÏTonsUnM ; M> .1» n'étaient peint re- 
ÎÏTsdS justice, et sou- toute espèce de 
ïéi'nie ils »uraienl été appelés sous les 
Sriüx dans les condition» de droit 

TuTdansrinléréldeleurlhè.e.le. 
loutnaux réactionnaires *'''••"7'; ' 
Smplu îl les dépeindre sous lés Inule 
d'apiches émérile.".. Lli'^O'^nt »yaiv^ 
lait Ion« (eu. voici qu ils incnmlnont le 
rtrimeiil lui-même, «ont les mauvais su- 
Jrts^uralent Miercé leurs pernicieuse« 
inliuences sur te doux futurs assassins- 
n résulle pourtant des P™niiers rensei- 
Jmemeols. que c'est de nropo. déliW.é 
a^do leur plein gré quits ont conçu et 
perpélié leurlorfart.. . -,„,,„. 
^i abominable qu'il pusse »tr«, Il y a 
de« précédenU. Uois-ju li'I'P«!'^'' "^ 
oublieux confrère» que voici bie"»' 
•vingt »ns, d'autres crimes, aussi alfleu-i 
coniinis par des niiliunres, recevaient t. 
Pans méuic leur relenlissanlo expwlion ? 
Vers la même époque, eut «en I «xécii^ 
«ion du »oldal Schumacher, du caporal 
IJeoniav du lieutenant Anaslay. w loi 
de deux ans nélait pouflanl pas encore 
yolée. Il se rencontrait pourtant des 
menrlrlers parmi nos troupiers, - el 
même parmi leurs chefs. 

El si l'on ccnsullsil les roie« «^- — 
aeils de guerre de province, l'on ne serait 
H. en peine d'y découvnir d autres 
ïxemples «issi lopiques. Pourquoi donc 
tnsisler sur un lait douloureux i la vé- 
rité  mata sans portée dénionslrstive T 

là Hi piétands pas qu'il ny.att pas 
vis-îi-vis des jeunes gens dé]?i cAndnm 
nés dee mesures paTlicwIlWes * P^"^**"; 
■sait dajà i les refouler bruLiIenient 
d«n» leufpa»* d« » » te« never dans la 
f,inge du bataillon dAfrique. s;ins tiércs- 
stlé évidente, il y a loin  On reVienI du 

A le anit» d'un ivMifliI entre lei pèrea de 
tamille el l«a iiaawirt^urs ite Bourgvllain 
(SaOii«-«l-Loirel. oeux-llt viennent de deolB- 
n*r la jîr*ve des eofm,ls Hier malm, «ur 
guflretilp enJaail» qii« rimiple l'aeoae en 
leinp« normal, à peiiK- une diiam« étaient 
oréaerH«». 

Le Freeldenl du Goniilé de la grève a dé- 
elaré au il n'v avait auewie juaaiilm polt- 
lH|«e ou r«èigieaee en eaUae, raala simple- 

— .       (Inanlde la partit« pères d« IMlille le dMr 
le rétulj^l CWMMW '^ *'!<t°"°'' ''''"'* bien arrêt« de a« lairv nMre loMIce. aîd& 

Mson sein dea banäiu plus aA^urés dan&f.iaM «l'ile éMtni bian éttmt.K rèalMer 
leur peivertiM, dMIaitifaineiii peidut aUiMaa'» •• gala aie« otdtna aalialatiMB. 

ihitaiHoi). Qq^profil la société ticora-t- 
elle d'imo prudence I courte vue  dont 

CHRONIQUE 

POLITIQUE  ÉTRANGÈRE 

LA TRAGÉDÎrGRECOUE 
Liiiœndie du paluia royal j*^iu> une Irirte 

ueur »ur la aituation <l« u iinxiarcliJe \te\- 
lénique ; il n'y a aucun rapport vraisem- 
biabl« «ntre le« évéïwœent« politiquM 
aAlnénes el l'inoendie du palajs, mais 
rimaglnalion populaire ne manquera pas 
û évoquer à c« pi-opoa des ftuikömc«. 

La ligtifl militaire Irnpoee de plus on plue 
sa diclAturö sur le Parlemenl M »ur le 
gouvernenwnt, «Ile fait et «Ile défait )ei 
minislros, et méiDe elle ne n-aint pas d'an^ 
iiunoer la diaaohjtion prucbaine de la 
Chambre. Pourqucà la Ligue inJlitan« ne 
renverraJl-etle pa« un <k oea jours te roi 
lui-DiéiDe, qui ne fornfie paa Hoti gouvct^ 
fienienl par les actes de condescendance 
extreme qu'il acroniplit chaque jour en-vere 
otll«   Ligue   irreapooeabte   el   loute-puia- 

On peut bien dire <|IM le colonel Zorba», 
cher de celte Ligue, est le vrai roi de la 
Bituallon. C'est lui tpn laH toute« 1M no- 
minationa, t^ui impose sea cboii, bten 
plus, c'esl lui gui. faJt les k><a, et aiiMi il 
i-ÉunJt le pouvoir exécutit av«c te pouvoir 
législatif. C'est ce que l'on a appelé daiia 
tous tes leinpa la dtctature, c'ael-â-diro le 
pire dcfl gouverne nie nia, le phis dangereui 
pour l'inlerieur et pour l'extérieur. 

Il est rare qu'une didaiure n'ait p^ 
inedé à dM Mtastrofihes 1« aaja où tlle 

'■■Uiblit. 

in ItRiTIBlE PtlIE il 
Un* MuvcHe hiêlotre, aoe hl»l«re vrai* ! 

Q«BUa iMdIftouH ohawe d* pawralr noofller 
um MuveHs taisWm vnla 1 A tans M* petit» 
gÊ,n rArmor ou de Trégor ou de C^omouaiik:«, 
enoira pas iiinr vmwi» ^ow 61re lucua^ct. on la 
rauonl« dCja, peudant les VCIIIê«, auiour du Lt 
Cl06. 

l'no nouveUe tiMrtfe de NoCl !.. Ne noua 
plaiiaona paa <te «un relard. Four jugo- ti& 
grands ttttttaâÊOU, Il faul tut pev ik rtcul. uoin- 
me pour Juger lea graode liorantea. AUn qu« cvi- 
te hisiuire vlitt jusqu'il noua, t^n n'a pas perdu 
m matant, de soirée «n »oMe, de la BreUgne 6 
la Nonnaantie, à l'll»d»Fraoee. à Paria .. H ny 
a que k£ Itula-divfTS politiques ou crintineU que 
Ion itilësraptuc tnoluulaueuieiil.-. Miua '■^ci 
l-hislolre : 

Dans la nuit du ;Î4 au n décembre,)«« RIUTG 
do Camaret et des villaget voisina luiccit recou- 
verts d'afflchflB bleiKS. — Vous oonnaisa« ie ( 'a- 
iiiaret de Henry Becque. Ouslav»j Toudouze. où 
vltl^glaturent lUtlemenl MM. Cbartee Cottel. An- 
Une. Cuorgea Aooey, Georges l.«x»mle, liabriel 
Pabn, Jean AjalbeH, Juasoaume. Mm« ftoHy, 
De\-oyod, elc. — Les attldwo tikuas étaient aïooi 
IibeUii» : 

* dLESVXUHUm   WJ  PftRI  "OGl 
Un dtam «olants, apprenant votre souhait de 

iiia vwue es voa éootm, te Jour qir porte muo 
nom, )« KMoarli avec Joie a ca vceu gracieux. 
Donc, pritre ft vous loua, lUka et garvuns, de 
■a'^liérer sur la quai — titaacun un« tiranclie de 
piD, de houx, de laurier, de taaiaris uu de genU 
a kl niam — vers \ixAs iK-uiee un quart de ( »■ 
prtK-nudi, ce urteent «auiedi vingU:jnq d6cem- 
fare de l'an mil neuf cant noul ^ diUIre de aion 
kge. Ma hutte mervelIteuBe sur I'MtilDe, j amve- 
rai par mer, par Leire ou par ciel. Chiirs aux en- 
lants 4« Lamara I 

U PniB Non. 
Combien la matinée fut longue pour lea «n- 

tonbi I On les excusait d'être auesi distraits pen- 
üanl la fund'niesse. On ne pouvait les décido- 
h mitrer a ia msiaon Par quelle lande le fin 
NoCI alluTt arriver I Avec quel aéroplane, oora- 
me on en voit sur la calendrier offert par le mar- 
chand de eaté T Si^r quel bateau, puisque toutes 
les baniuas sont aaurrMs au port T EOID, U a 
dornte rendet-vous sur le quai... Et chacun j 
courait, portant, comme au dimanche dt« Ra- 
meaax, de« branchea de ptns, des touffes de ge- 
nMi, des bouquels de aoun. Et chacun s'exerçait 
A ne lentr sun Iropune que d'une main pour que 
l'autre Bott tibiv, au bon momoil.. 

I) vint, le bon munwnl. Soudain, un vieux 
pilule nwnlra une pelik lactK noiri' sur la mer 
Les yew tm pclils BMans u'curml pas ttaaolo 
de longues lunrtt« pour distiogwer le.paJM« ds 

\'H nis dV>e barAe blanche II panint chei lui 
Bon* Mr» nrwnim C'ewtt te po*l*' Samt-PoJ- 

i-le'Matfi"<'()Ut'. un des niaitroa de l'Mole 
sjinhottali «uiiuil quatre géntmliuf« Ittleralres 
odnrml faniiiy paasf«^ un banqiut pour célébrer 
M iMn. A cpViK ocoaaion, CAluile Mendés et 

hikeriCTi, IiHi« Hfnard el Henri de Rsgni^'r, 
n Moraa«; n l'sul Adam, André Gide et Henry 

b4tAiile et a leur autte ds>K oanto poêles, roman- 
cii-r« ou drenulurgea adussèrent one requMe a 
M. Julee Oaretw poor «Be ta tragédie de lo Oo- 
rfis à I« ifuit sott RvNaeoMs à la CooAdis- 
FrancaiK. 

Bekrt 4 Camnrel, Saint-Pot-TUiun a acoepM 
d'Hi« d4É^u^ mnkmi. oovmw M. Jules Renard 
est m'im <le Oiaumol Et c'est *te cette adiafra- 
Ne tafon que le pocle eompread son r«le. Aprts 
avoir écrit um leuvre lynque q« constitue le 
p'us toeeu dictionnaire dlmages de notre UtlÉ- 
\li IV 11 rajeuMl et realise la plus heureu»«' 
Rei>dt et donne (lux enfant«, pour lewi Hren- 

ftu, la laclUU de cruire et d'tspérar. 
fUcis GKWOLX. 

Le oofooel Znrbas  r^ctems  i laChaaafen Ja baiijue mn^iuteàaé qiil s'a; vco&ll du beut 
leües lois qw lui cunviennoiit «1, jusqi 
prtaent, la Chambre loa lui accède. Si 
Cbambr« montre un« velléité de réa_ 
IMWW, le gouveroemenl royal eieroe son 
influence pour obtenir la conciliation el la 
paii. Mai« la ci^nrihalioQ IM.> fait qu'aug- 
nriMiter la force et l'orgueil de la diata- 
luns. 

Le ministre de la gufnw .colonel Lapa- 
Ihiotis, avait eu pendant auelquo tempe 
l'apyui de la Ligue : c'wt alora qu'il dtaail 
à kk Cbambre : «Vous pouvet lova vmis «n 
aller, jß conlinoerai niuD disooura pour le 
public dea tribunes 1 n Mois lorsque le 
minislne de la gverne voulut montrer quel- 
que indépendance et iiuelque digailé per- 
soniKlles, la Ligue l'unligoa à démismiin- 
ner. Le prénident du conseil, M. Mavromi- 
chaJis, aot se résigner A prendre lui-minte 
l'intérim de la guerre. Quelques jours 
après c'est le ministre de l'Inlérieui* qui 
est débarqué 6 son tour et le président du 
conseil prie le minisire des finances de se 
charger des deux purteteuilles. Pauvres 
minislrcs et pauvre préeideiU q 
rafesenl plus que d«.'» nmrionrkettes dont ' la 
Ligue mililaire lient les flcelles ! 

Par quels abus en «t-on arrlv* Ift î Par 
quelle négligenoc de toulen les fonctiona 
néœeaaireB ne gouvernemenl ? La monar- 
chie helléniqu*? va jouer peut-être son 
exislenoe et la liberté d'Albénea qui a ,__ 
slonné toute    l'Europe pensant«, pour   !»■ 
Îiielle les leltrra, les ]K>étes .les Hbéraui 
t loua les pays onl combattu non arote' 

mcrrt de la phime, mais de l'épée. risque 
de perdre son crédit moral dans le monde. 
A une pareille perte, l'cxislenre de la 
liberté elle-inîïme ne rési^terail pas long- 
temps. 

A eMé de eetle alhiatlon, nont voyoM 
toujours a'umonccler le noir nimffe de 
Crète. Il y a dans le monde des situations 
inéluctables et qui durent pendant des 
siècles. Personne ite contetd« que par lei 
droits de la raw. de la lan#K «t de l'his- 
toirs. la Crèl« devrait être part» lOlé- 
granic de la Grèce. Mais les révolutions 
l'ont placée sntrc les vains de la Tuiquie 
qui n'entend pas lAcher SA prow et la nou- 
«ptte Turquie, comiiw nous l'avons d4ii 
indxflié, est plus que lamaia tenue par fir 
triotismc h défendre hntègrilA de rempire. 

L'Europe «t la diplomatie européennes 
<int dénoué dne «pn-slinns qui nétaicnt pas 
plus tncllca que celks-IA. Ce qu il faut sou 
hniter, ceat que lEurope s'y prenne à 
tempe pour dissiper ce nuage et pour offrir 
une !mluiion pacifique et legitime avant 
4|ue l'orage n'érlale, car alors, on n« peut 
pas dire où le troubl*- aarrei^trait. 

Hfctor DEPASSE, 
Dépuia de la Sana, 

La Gmorre à IToole 

UNE GRÈVE D'ÉCOLIERS 

l'Océan : le père Ntt/*I. 
C*t«it LiHsn le père Nuël, avec une kngue bar* 

be blanche, «t UIM luiilque bleue coamM «a beau 
eéel de décembre. Pour sa garer des «nbruas, 
il avait sur l'épaule un manlcBu de bure. Mais 
on vojdit quand niéme sa tiolk dorée. Et, 
ia barque, coinoie une pèche miraculetae 
d« pDlichinelleg, de musiques, d'autamobllea. de 
chevaux, de poupées, de luwla, du trumptttea, do 
banana, et des sacs As perles, et des quilles, et 
dea bflràaux. 

Lea •maaiH, le» papas et tes maltrca d'ésoM 
ont peine i retenir les entants qui m préclpNenl 
aj débarcadère, an levant leurs raonoux varta at 
dcres, en Criant ; • Vive le père Noél 1    '" 
reiMeroenl, de grands gars amvent, dégagent 14 
vi*ux pèlerin vl chargent .ws hagHge« sur cinq 
Rruodes ciTièrcf, Le bon vielllai^ a de la uei- 
ne A parler. Cependant, dans ca langue exlraor- 
dirave, il dit de t^n IOIKS cbuscs : 
J'arrive du pays des naïves légendes 
Où la neige tomelle liAbdle iua sapins 
Pü:>r aptiurter la joie aux enlanla de oe* landes 
04 ILS mtnbirs sont teUlés par des lutioa. 
Tour à tour, te m'épands, selon la destinée, 
A tnven la bourgade et la ville en Romniell 
Je pénètre par l'huis ou par la cheminée, 
El reniant me béoit quand survient son réveil. 
Car l'ai laissé dans l'Aire, où guette une étinœUe, 
Le bonheur dont l'enfant rèvc en »elle saison, 
.Sous l'uspect d'un poupard ou d'un policbtoelle, 
Et mon ioujou lait rire toute la maison. 

Il du de Uan joUaa oboses el il ne parle 
kmgtemps. Tout de mÊUt. il demande qu'on as 
rende A la naisoa d'écota La pitw )aU oortttfe 
a'orsMüM et se déroele. Alors, giuade distrtt»- 
tkHi des joujoux, oonoert par les fllrcs. les tam- 
bours et les ocarinas, essais de tous les fCux, 
iohtallaüon dosa les préaux de trou gjmoaica 
el de bnlancellcs. Rocréattcm gt^nérale jusqu'aa 
crépuscule. V.i le péra Nijel reprend sa hotte vida 
et regagne le port. (Si veut ic retenti*, l'emferss- 
ser encore. Il ne peut pas rester II ciipUque aux 
pécheurs quil dot arriver, le suir même, 
Anii'rique. Il lui reste A peine k t^mps de 
distribuer du labac. Capéndaol, avant de pei^ 
tir il dit adiau A am peUU tUtouls : 
}•■ reteume au paya éa la friMe avataoche, 
Adtou DNB «liem afgoeoa, vous ne M« 1 

Carde« bien la mèmeh« de la barbe Mancbe 
Du rare peterla qui date de J4eus. 
O'iiutres Rllcs et gars, ta-bae, parmi le monde, 
Maepérml, les y^ux vifx ainsi que des Uloux 
Puisqu'il taut qu'aujourd'hui I on s'amuse A la 

iraode, 
Laiiaez-moi leur porter mon tribut de Joujous .. 
ftrgognez te fo)er oO voire aïeule tr«nble. 
Et d»tes-lul qu'aussi je aouris aux vieillanis. 
Dites A tous enfin que sur eux tous enannblfl 
J'ai posé le divin baiear de me« regarda. 
Ainsi, petits el «rands. <K)}ei rn alMgreise, 
Tous ajaiK votre part d« mon psesage bleu, 
Souvsnts vw de moi mmm« d'une eanaee. 
Adieu. CamarélolB, — jo vais v«n le bon Dieu I 

El •• barqve tféUAgrv. double la chapelle de 
NHre-Dame de Roramabour. SL-ntonce dans ta 
nui). Uicu, pire No^l. 'Iwnl tes enfants, en obli- 
giAnl leurs pnliditneil^ ou Intrs moulons A 
pouHS^T eux susKUn pilit en, A faire un der- 
nier salut... Putcious rentrent dans leurs mal- 
Rons et de vllUflen viilege. la mlroAukusc aven- 
ture se propage , c'esl bien ^rai. It per« Noél, 
il eil venu : Je l'ni vu : 

.   Il m'a parlé. gran<rinèra, 
Il m'a parlé. 

Ce qui mil ninti^ivsse que Iw 
Mé, mats sert * onmpMar la oauvelk hirtotrs. 
in* heure après la diaparllien du père Neél. an 
hoitine. tMflsl «•» ka «■ttruM. «ttarliaart Hana 
•M crl«w. uwmtoit 11 lawlc.en 4     
■ fjs soD br« UM éUreqa». daMi i'ofii 

Les ÉleclioDs anglaises 
Le 10 janvier restera une dole hiatari(|ue 

pour l'Atidetare ; ceat hier que le roi 
udouotfTl VII • signé La diMoloticn de la 
?hambre e( que la pJui fraude lutl« polilûiuc 

1 latiuelle le Royauine-Uiu oit aflaisté de- 
puis la Révolution de 1688 s'ouvrira o(- 
5oie41emeaL 

Lee éteoilana «e r^rtiront sur broie as- 
•dnss et eorwiUBowonl samedi pMMhoin. 

Bn prédire »e rés\4tat est impœeiWe, c«- 
chacun dee partis ^aofte 1 opinion de son 
mieux et les pfcmtan jcnjtfns rtegiront 
probablemenl «or les suivants. Mo« on peut 
Lihliquer dès nruintenaTrl eonunent 1« lutte 
devra rraisembloJjlement tourner, auaoitdt 
les Dt^nùères élecliora ennitee (on se no- 
peMe qu'en .Aogtelerre il B'existe poa de Im- 

Uafie la Chambra qui dieparalt    aujear- 
d'hui,   les libéraux mmietAnels oecta   '    ' 
3a5wèifea. les députés ouvriers M, les  
d&ia Sä et ro|ipa«tion Doicmiale 188. Si l'oc- 
fmattion nWriv« pas k enlevor &0 aûgee aux 
ttbéraui, eettx-oi oardenl A eux seuls la ma- 
jorild absolua et la vis du oabtiwt As«uiMi 
est aonirée ; «f roppoelUoti «agM entre U 
et U sièffea, soU «ur Isa Ubfiaox, eoii asr 
m oavriero. le «Kbiost est« lédait A sio^ 
puyer sur ta wU ouvrier et à l'œeaeion 
mu les Irtswtali (full eat ft peu près impos- 
sible d'eataimr) ; «t enfin T'oppoeibou 0B- 
ri plue de M stèaes, le gouvemscDeDt «et 
la mei>ci de« Irlandais et son exiateiMe 

tevient aztrememtiii jnœrtaine. En réalHé, 
la situotioffi est moina *mple que nés nom- 
bres m ta -ia»MCit BS^pqggc ; mois fm n'a 

PAR   SKRVICK   SPftcIAtJ 

NOS INFORMATIONS 

La Benfrée Paptemeotiipe 
A LIEU AUJOURD'HUI 

-•Q4*»GQ- 

Ce sera la dernière session de U Chaasbr^ 
des Députés avant les Élections législatives 
qoi aaront vraisemblablement lie« eati« le 
8 et le 22 moi. — La rentrée a« Sénat. 

qu'& les jtnoâre. 

ctiwide que 4k 
fféel 

taanwthé- 

ii*Me esl déjà chauderêî 
      ■      ^ - ■ 

Le reotal les iipits et Dilceiltfg 
L* Pendemenl dr* Impôts s'est élevé, pour 

le nnois de décembre itWO, A le somme de 
2fl3,Mti,lÛt) troncs, accusuit, par rapport 
aux évolualwne budgétairas. une plue-va- 
luft de 9,96£,3M f rajics et per rapport iiux re- 
couvrements elïecluûe pendant le luois ctir- 
respondant de 190», uuc auumenlaLiun de 
3,581,400 francs. 

Le istal des pla«-%ahK8 pmdsni roanée 
1909 s'élève au rliUfre de 111,714,060 francs 
par fpforl Mx évaluations budgéulres. 

L*«uginenlation par rapport aux recouvre- 
ment« eflectu^a en 1900 8 élève A la somme 
deU7.ur2.luo francs. 

A la Chambre des Députés 
Aujourd'hui mertl, s'ouvre de pkin »Dit 

la seeaion oMtetnefiteJre ordmaire de 1910. 
En ce qui ooimeme la Chonibne, oeOe see- 

«ion wra la dHmiér« api>Ûe awra à tenir 
avant l'expimhon de em maojtat,fixée, con- 
me on le SMX, OU ït mat. Bile ne poum mê- 
me m^Her jua<]u au terme de ceUe seaeico et 
dpvfa taieeer A la nouvdle AosemblAe laue 
des élections le eoin d'en ten^ le eoawJé- 
msnl ruaqu'A la (Mhins légale. 

LA eAanae de demain sera consacrée à 
réiotHen d« botaas. BBe awa pr«udée pw 
te doyen d'Age, qui depuis deai M Irorâ ana 
M mww «f« NI. Leute Pwqr, défiuté ean- 
ewvaéenr de l'Eure. 

SntvMi «MMes pUMiilitée le bw«au sor- 
tant a>«nt A sa «Ha M. Hsnri Brtsson sera 
rMu aone cempMitlo« M l'en poum repreo- 
dPe lee dékbéi^tKins dés te nercredi. 

LB  BUI>OET 
C'est à lactiévwoGTit du bt^Ret de 1»M 

que ta Charniers devra ee ooMoenr. Bile eat 
A pet) präa au ludieu ëa badnet dee iimm 
■w. U Hi ivote à rtiariÉgi Ha  

gj——i—,_^   ._ 
poelen «4 U: 
manite, puât eile 
ceo. 

Touteedétel      _  
träe lonfUempe. Men que sur ta budget de 
lifuli—"-   ■   "-'   
pelàal 

ECHOS 
y« de ta I 

Ito laoleur patient vl«M d'avoir la curiosité da 
aiwiiter, dana 1' •> Ofûcwl >, les llgn« de« die- 
OMVs de M. Jaurès dspola 190«. Cn H^tee soM 
au nombre de 3«.3W; «Hes tiennent m pag» 
NBrtaMtant «n ookmnea. 

Si on mettait beut A bout les 9*.3a0 UffMa du 
■ Joarnal officiel ■, on oMtendiait une lläse de 
3.7tO métiVB de Hauteur, ou duuie fols la tour 
EUfel. 

C'est beau l'cloqnerwe ! 
Lee •aoelMes dea mineurs. 

' L'enperaor GuUleiime a reçu, ess JourS'el. m 
pala« lie Berlin, une dfipulaltün pittoresque' : 
asile dea rapréstntsnla dM travaUleura da nu- 
ms de sel de Hall qui, vétua de leur coaluiM Us- 
Isrivus. — vaste roa^ et culotte, - 
présaiter le Irtb« to«d«lonoel de 
AooMs du poÉte d'oas lt«ra, et * 
It aonmuiv, vm «pécHMe de leur para. 

fcaiaar la a MçUC « defiant e4 1 

de HaH neim A Bsrtfi pméanl dix )oura aux 

Isiv psyar le tbeUvs «t Isa onahss ds Wèra A 
aatlMé. Ces dir )eu« éosolés, les bravse 0*- 
tojroaa retotfoeraat A HoU disrfts d» preMoto 
uiipMeux. Cens tata, ferapareur leur a donaé, 
entra autres *asiS. ua ben dwvat de Irai^ 
BUpette <c Oowr. 

La cour d'Espagna «at tréa fcrmaUste, rhoeoB 
sait ça. Or, tout amve. et l'im annonça que l'ett- 
quetw de la coiu- d'Espagne va stra cenaidéra- 
biiini inodiiMa 

e «ala lait •onger A ceUa pauvre Marte le 
Nsubourg, qui, dons ■ Ruy Rtaa >, voudrait 900 
1er avec sa «anHUe CeslHn et q<w la comawi 
ewpor J«n"Ue ïévéremeot au reapect de Ittt- 
que«'' ; 
Oi4ii>d le rot nest pa*: la. la reine aaoge »tirie. 

liÇSPRlT 08 lous 
Le pr»eét -tu v^ 

~ Vo« m 
de labaa % 

tmvanx législoUfs restant k infUMlli   «V- 
-Qbre puiaee se séparer A ldnta*|ii5 ' 

,-. — élections soient fixées sa Amdcrdl- 
moncbe d'avnl. 

Daulre part ^tle aaoée, le inaiier tk 
iHncbe de moi ae   trouve Citt le preaÉM ' 

'J^"" ?■ "*^"' ** * '*«» <*«" car«*« i^^ ^ ctal donné A cette Joamée,  fl osC esrtiW 
qu on ne M fera pas cefocMer avec des Mto. 
tk'DsateérsIea. ^^ 
Oi* ^f* •■ ■• pouvait adopter la dale M 
:i* avril, oa ne pourrait cteiiair qu« le 9 art 
paur ta prsmisr tour, oa qui raportarait tm a 
ballottages au S loax. -" 

L%» X>«iuièB»g i 
Le résùne des doujuAniea 

donc M poursuivre durant û à 
mole, fsMineu vote déffaiM4bl 
les dwii Chambres. 

Ceol ce qui était arrivé déji 

Un 1903, la discoaeion du 
tamiaa «jue le 9 man A la 
Sénat Ja oumoanc» ta it ' 
AjKés mis fÊftm 

Béùil la eomiaenfa k l^vrj   _    
le 12 du mime mou. Le 14 avrC Tm 

ICAUGfce et retativ«B 4 l'écote taft^aa et A ta 
oeukalité aonlaire.  L'exoEnen de oea isitar- 

exigera   c«naia«fuaal phMuurs 

U dM« ra- la W «e hörnern mn. «cale- 
ment très étendu. Il soulév«, A propoa des 
receélee, ta ifroeae quesUen dee W» millions 
d'impôts O0UV4BIU propoaés par M. Cocbe- 
rv et esfdra leoquete s'est auailestte, on 
son souvient, une vive ODOdHion. 

Le reMe dee dâlibératiutM de la Chambre 
de<vra être oonoacré A l'examen de la kn des 
retraites ouvrières, qui à oe oKunent eaia 
reveiui du Söoat, et que le GouvemeOMat 
et la maj<nlé bennent A consacrer déânui- 
v«fnmA avaia les éteetions. 

La Chouibre devra é«|aleinent, avant de se 
aé^rw, voAer, pour te on déaormais Iréa 
pmtiabte oa ta aonilfli d'arraMIfANtnent sé- 
rail maintenu, la k» modifUat le aombn des 
défMitda et ta composition territorial« da Hr- 
conscriptions où les 9i:|fiiieidal*and on di- 
minutimi« de pupuMkni dMeniiment une 
variiUHjn cunvapondOfUe done la repréara- 
tatkaï léHistalive. 

LES tLEOnOVS 
MéoM en s'en tenant à oe proivwnnaa li- 

mité, tas dtpwtfn ne pourront ae séparer «œ 
peu do leraiM avant les électioaa. 

CeUee-fli. aux termes dr la loi, doivent 
avoir Meu denn k;^ noixaiifi^ jours qui précé- 
dent l'expiratiou de la législalure. C'ésl ùooc 
ente» te UT avrtl e« le 3I mei que ioivent 
être ocnifinMa toutes lex opéroitiaiifi éteoto- 
néea pour ta ooneUéiititni da ta oouvefle 
Chambre. 

Bn »'en référant «nx deux seuls précé- 
dents appliCAMe». on r(in.state qu'en 19Q2,lai 
étaetipne mrvnt hen de ?T avril et tat b^M- 
ladBB le 11 mai Sn 19Mi, i«a étacbons tarent 
ftnw au « niaî et tas ballottages au iO mai 

Ceot oe demtar cas qai sewtUe avoir le 
Bhu de dianee de se reproduire telle analr 

I est bien diMefle, «n effet, vu l'éteadM «o 

rtaaTeeaardatdeofi 
outre, indiquer qat^ cette anM J 

de PA^uee toabaot le S7 man, 1« 
dea eonsdla généraux doit s'navîlr h 

Or, étant ioande la reUtioo 
kfujoun existé eBlr« ) 
Dtentetoeux   des  Ui  ^._ 
Uk-s, Il Bcnibte d^dta 4% 
Cfcombre veuiiJ« continuer A 
ou dclA de cette dote. C«ta I 
de nombreux députés préaii 
bres de conseils généi^ux f 
Ulé dv participer A la aeaeia 
bléea, awr« que la proximité dea i, 
le »oud de leurs inUrlts électoraax 1 
pose, plus que les autre« anoéet. Il a 

La Rentrée au Séut' 
La «éaaoe d'suvarlure de la soMtoD AT 

naire de 1910 as Sénat, sera Wta varia. 
M. Poriqiiel,   sénateur de lt>me »t doa 

rA^, pNsidera. 
Le président dotin»« lerlure 

de convocallua dea Chambres et 
raltocuttOD d'usaft, après quoi 1« Sénat •>• 
ioumera A >ea(Ii pour la oomlnaiioB àntim : 
Utva définitif. ■ 

D&ni celui-ci, il y aura plusleqv 
(.niions .Doux  vic^-préaidenta, UM. 
e' LourtKs, arrivés au terme dé ' 
dat, se retirent. 

La gauche démocraliqoe a déoi^lÉ | 
tllhac pour remplacer M. MonîsTdt ■ 
r^nubliCBinf présente la cani"'"' 
âAtodita PïnW potalk 
Luu ri les. 

mx ntane« Itkicitfra MH t^^ 

/$«*»<9 tCim aénamn 1 
ti«. (Hl pppfiWwrf i^iooée  
awÛAs da M. Pori^iveti. J 
foubet,  Pon&lle. C-met, ' 
P,eya)ond et ûaujrba, 

Légion d'Honnevr 
■InltUr« d« l'Airloultur« 

Sont praBBB ou nommée doiw la LAfltM 
(fhonanu- ; 

Oemmoiidevr 
■ ■ H. CoImeHs, directeur de rhutUut M<- 
letir. d LiUs. 

M. Rival,pmleeeeur de sylvioilfure A llo»- 
ütul naliofui at^vDoniique. 

Chtvaüeri 
MM. Alem, provriétalre ttfncvOmit. ma«« 

de Boulaar (Gen). 
Cbdmbon. médecin vétArinalre A Landen 

tUimi). 
Chnmel, prcyrtélsàra «KTisatteiir vear. .   - . . —.      ..... 

NS). 

(Nié- 

ÔafOk. minotier A Marseille. 
DeaforoM. aorievlteur indualrist  A POD- 

HWe^n^ i9MBa^-IM^as,. 
OmWÉ, saw-cber «k bw«« m Mlùtatfca 

* l'AflriauèMr«, 
Granaud, propriétstr« afgrloailtar, nalPS 

d'Aitea (Rmichm-do-M<Hie). 
r *M«Mi#fcrMd * 

Mouosu. profeeocur & l'Ecole 
lénMire d Alforl. 

Poule ds Nieuil, osnunlssairt ds Ife 
sportivs d'encoaraament 

ROM, dlreoteor di la st 
de)  

I slaliMi I 

dTiwi» pour ta MÉawléi« «H I 
H été présentAee hiw so« A la a  
inrtaidsi^delaRtaiÉijlMi. 
M. You,llMOtaiir *a MRustéM ém t 

oiid, et Id. CMMtaMk, prac« 
'   ' do sMYloelmbeMra ds 1'. 

h Mil h Ibi m I 

J 


